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d’identifier précocement les entreprises
de croissance susceptibles d’évoluer
favorablement même dans des con-
ditions difficiles. « Cinq thèmes sont 
déterminants pour le succès d’une 
entreprise », annonce Guy Monson.
Sarasin sélectionne les titres de l’univers
de placement selon les critères suivants :
disposition à se restructurer, modèle
d’affaires international, brevets, posi-
tionnement sur le marché et indispen-
sabilité du produit pour les clients. 
Les thèmes clés sont passés en revue
régulièrement et celui qui n’est plus
d’actualité du fait de récents dévelop-
pements est remplacé après environ
dix-huit mois. 

La façon de réagir à la situation actuelle
est tout aussi importante que l’analyse
des tendances à long terme. Tous les
trois mois, Sarasin publie une nouvelle
appréciation de la situation économique
et en tire des conclusions stratégiques.
« Au lendemain de la crise du crédit,
nous devons nous adapter à une situa-
tion tout à fait nouvelle », explique
Guy Monson. Avec leurs paquets con-
joncturels, les pouvoirs publics sont
redevenus un acteur important du
marché financier. Ils ont racheté ou 

financé des banques, accordé des 
garanties et émis des emprunts. « Ce
n’est pas pareil de travailler avec l’Etat
ou avec une entreprise », souligne-t-il.
Pourtant, de telles expériences ont
déjà été faites : tous ceux qui investis-
sent en Chine ont l’Etat comme parte-
naire. 

Il faudra s’exposer à davantage de
risques pour obtenir un rendement
adéquat en cette époque vers laquelle
nous nous dirigeons. « Notre approche
thématique et notre savoir-faire nous
permettent de saisir les opportunités qui
s’offrent à nos clients avec la conscience
tranquille », conclut Guy Monson.

Comment surmonter la crise
Un fonds de placement doit être trans-
parent, réglementé et négociable en
permanence. Les fonds Sarasin sont
surveillés par des experts-comptables
indépendants et satisfont aux nouvelles
directives Ucits III édictées par l’UE.
C’est pourquoi ils ont surmonté mieux
que le marché les crises passées. (ok)

Chez Sarasin à Londres règnent une
ambiance fébrile et une grande concen-
tration. Les gestionnaires de fortune
de la banque sont installés dans un 
bureau décloisonné où les postes de
travail des analystes alternent avec ceux
des conseillers clientèle. Tout au bout
se trouve le bureau vitré de Guy Mon-
son, CEO de Sarasin & Partners. Il di-
rige l’entreprise depuis plus de vingt
ans. Ces deux dernières décennies, il a
lancé de nombreux fonds de place-
ment. La paternité des fonds Sarasin
lui est d’ailleurs attribuée. Aujourd’hui,
son travail est essentiellement de nature
stratégique, mais il gère encore lui-
même certains produits. « Dans notre

domaine d’activité, une longue ex-
périence est un atout de taille », déclare
Guy Monson. Il est important de 
pouvoir compter sur des collabora-
teurs qui ont déjà traversé des crises,
surtout dans la situation économique
et financière dans laquelle nous avons
été précipités à la fin de l’automne
2008. « Les gérants des principaux
fonds de Sarasin sont chez nous depuis
dix ou vingt ans », dit-il. Ils disposent
de l’expérience nécessaire pour sur-
monter ces phases. Le choix de la
stratégie d’investissement adéquate est 
tout aussi important. Les spécialistes de
l’approche thématique sont basés à
Londres.

L’approche thématique est une ap-
proche fondamentale. Les tendances
planétaires susceptibles d’entraîner
une hausse durable des bénéfices des
entreprises et des cours des actions sont
identifiées lors du choix des thèmes
d’investissement. Les entreprises qui
profiteront de ces grandes tendances
sont sélectionnées indépendamment de
critères géographiques ou d’un indice
de référence. La décision de placement
ne se fonde pas uniquement sur des
paramètres financiers.

Identifier précocement les chances
L’approche thématique développée
par Guy Monson et son équipe permet

LES TENDANCES A LONG TERME sont déterminantes

L’approche thématique de Sarasin permet de déceler les meilleures opportunités pour les inves-
tisseurs et d’identifier les entreprises et les branches qui connaîtront aujourd’hui et à l’avenir une
évolution plus favorable que leurs concurrents. Ces dernières années, les clients de Sarasin se sont
félicités d’avoir opté pour cette approche.

Guy Monson est CEO et directeur de Sarasin &

Partners LLP, la filiale londonienne de la banque
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Jan Poser est comme l’Oracle de Delphes.
Economiste en chef du groupe Sarasin,
il est responsable avec son équipe de
mettre à disposition de l’entreprise les
informations économiques requises.
Qu’il s’agisse de l’évolution de Bourses,
des prix des matières premières ou des
taux de change, les clients sont gagnants
si les pronostics de Sarasin sont justes.
Pour pouvoir investir durablement, les
gestionnaires de fortune et les conseillers
en placements doivent pouvoir accéder
rapidement et directement à une appré-
ciation compétente des perspectives. 

« Il est essentiel de savoir dans quelle
phase du cycle conjoncturel nous nous
trouvons », souligne Jan Poser. La
conjoncture évolue par vagues. Une

relance est suivie d’un ralentissement,
puis une nouvelle reprise s’amorce. La
détermination du bon moment pour
acheter ou pour vendre joue donc un
rôle crucial. « Le choix du timing opti-
mal dépend étroitement de la qualité
de l’analyse économique de la banque. »

Une précision à cent pour cent n’est
cependant pas nécessaire. L’important
est de percevoir correctement la ten-
dance ; il faut par exemple savoir si le
prix du pétrole va monter, reculer ou se
stabiliser ou, encore, si les taux d’intérêt
vont continuer de fléchir. « Celui qui
gère un portefeuille doit savoir si ses
actions vont s’apprécier ou se déprécier
et dans quel sens la conjoncture va évo-
luer », résume Poser. 

Savoir prédire l’avenir plus précisé-
ment que la concurrence fera toute la
différence. Il ne faut pas craindre
d’émettre des opinions contraires à
celles de la majorité. Par le passé, 
Sarasin a par exemple mis en doute le
découplage de l’économie américaine
de celles du reste du monde. Si tel
avait été le cas, la crise qui a éclaté aux
Etats-Unis n’aurait pas eu beaucoup
d’influence sur l’économie des autres
pays. « La propagation de la crise 
financière à toutes les grandes nations
du monde montre que nous avions 
raison », souligne-t-il. Le monde est et
restera dépendant des Etats-Unis. Ce
point de vue a permis aux gestion-
naires de fortune de Sarasin de tirer les

conclusions correctes. Avec succès,
puisque les produits de placement de
Sarasin ont battu les principaux indices
boursiers en 2008. 

Les clients profitent aussi de la qualité
de nos analyses de fonds de placement.
Sarasin connaît parfaitement les pro-
duits qu’elle recommande à ses clients
ou dans lesquels elle investit. « Nous ne
nous intéressons pas aux performances
passées d’un fonds, mais cherchons
avant tout à apprécier son potentiel »,
explique Jan Poser. Son équipe suit
plus de 1 000 fonds avec la plus grande
attention. 

Sarasin a été la première banque du
monde à définir une stratégie durable et
à créer son propre fonds écoefficient.

LES MAÎTRES ès prévisions

La tâche des analystes de Sarasin à Londres, Bâle et Zurich consiste à formuler des prévisions
concernant les perspectives des entreprises. L’analyse économique livre des informations concernant
le moment opportun pour investir, l’analyse de durabilité permet de sélectionner les entreprises les
plus durables, alors que l’analyse thématique identifie les facteurs de performance économiques.
Pour les clients, la clé du succès réside dans la qualité de ces analyses. 

Dans l’intervalle, elle a lancé plus 
de douze fonds durables et gère au-
jourd’hui pour le compte de ses clients
environ CHF 28 mia. d’actifs selon
des critères durables. « Nous devons
pouvoir accéder à des informations
fiables », insiste Eckhard Plinke. Il est
responsable de l’analyse de durabilité
à Bâle et recherche dans le monde entier
les entreprises qui respectent les para-
mètres de durabilité stricts définis par
Sarasin. Seules ces dernières entrent en
ligne de compte pour un investisse-
ment durable.

L’équipe d’analystes a dressé un cata-
logue de près de 70 critères. « Nous
vérifions par exemple si une entreprise
surpasse les normes environnemen-
tales dans le domaine de la production
et si elle intègre les aspects environne-
mentaux lors du développement de
nouveaux produits», explique Eckhard
Plinke. Les exigences en termes de 
durabilité varient d’une branche à
l’autre. Alors que l’impact environne-
mental des fabricants de logiciels 
est insignifiant, la sidérurgie est très
gourmande en énergie et l’industrie
pharmaceutique utilise évidemment des
produits chimiques. « Il n’est pas pos-
sible de comparer la durabilité d’en-
treprises de différents secteurs écono-
miques », ajoute Plinke. Son équipe a
déterminé pour chacune des quelque
40 branches la compatibilité écolo-
gique et sociale moyenne. Elle identifie
sur cette base les pionniers de chaque
secteur d’un point de vue écologique
et social. C’est dans ces firmes que le
gestionnaire de fortune peut investir – 
à condition naturellement que les pers-
pectives économiques de l’entreprise
soient également favorables. 

Ces dernières années, l’analyse de dura-
bilité de Sarasin s’est fait une réputation
grâce à la publication de diverses études
sur les grands thèmes planétaires. Les
spécialistes de la banque se sont par
exemple intéressés voilà des années

aux biocarburants, alors considérés
comme une solution à la raréfaction des
ressources énergétiques. « Nous sommes
les premiers à avoir montré que les
biocarburants sont tout sauf éco-
logiques », se remémore Eckhard Plinke.
Cette opinion est désormais largement
acceptée : plus personne ne parle au-
jourd’hui des biocarburants comme
d’une solution écologique. En publiant
de telles études, Sarasin clarifie les
perspectives à long terme de nouveaux
développements ou marchés et crée
ainsi des bases solides pour la prise
des décisions de placement.

« Pour dépister les tendances du futur,
il faut poser les bonnes questions », 
affirme Christopher Lindsay, respon-
sable de l’analyse thématique chez 
Sarasin & Partners à Londres. Son 
bureau de Juxon House à proximité
immédiate de la cathédrale de St. Paul 
ressemble au cabinet de travail d’un
professeur de l’Université de Cambridge
ou d’Oxford. Des piles de papiers 
s’entassent sur la grande table de trois
mètres sur trois. Récemment, une
équipe de la télévision britannique l’a
filmé, présentant son lieu de travail
comme un biotope où se développe 

la créativité. Lui et son équipe sont
chargés d’identifier les grands thèmes
qui auront une influence favorable 
sur les bénéfices des entreprises ces
prochaines années. « Si nous sommes
les premiers à découvrir ces thèmes,
nos clients en profiteront aussi », 
espère Christopher Lindsay.

Les entreprises qui cherchent à dyna-
miser leur croissance et dont le cours
de l’action affiche une performance
supérieure à la moyenne présentent des
caractéristiques particulières. Actuelle-
ment, les experts de Sarasin s’intéressent
en priorité à cinq thèmes : la capacité
d’une entreprise à se restructurer, à
imposer ses prix et à innover, ainsi que
le caractère international du modèle
d’affaires et la signification des produits
pour les clients. « Les entreprises qui
ont ces capacités et présentent ces 
caractéristiques possèdent le meilleur
potentiel », déclare Christopher Lindsay. 

Etant donné que les exigences posées 
à l’économie sont en perpétuelle muta-
tion, ces thèmes sont passés régulière-
ment en revue. « Pour l’année 2009,
nous venons d’identifier un autre thème
qui n’est important que depuis peu »,
révèle Lindsay. Un autre thème est 
dépassé et a été rayé de la liste. Son
équipe recherche continuellement de
nouvelles informations reflétant les
changements en cours dans l’économie.
C’est pourquoi il se réunit plusieurs
fois par année avec les experts d’une
entreprise internationale de conseil.
Ces derniers entretiennent d’étroits
contacts avec l’industrie et peuvent
fournir de précieux renseignements sur
les évolutions qu’ils observent. 
« Nous devons simplement leur poser
les bonnes questions », répète Christo-
pher Lindsay. (ok)

Aspects 
thématiques

Aspects durables

Aspects 
conjoncturels

Jan Poser est économiste en chef et responsable
du service d’analyse financière à Zurich

Eckhard Plinke est responsable de l’analyse 
de durabilité à Bâle

Christopher Lindsay est responsable de l’analyse
thématique à Londres



89Sarasin Portrait88

Monsieur Heemskerk, pourquoi un
client devrait-il confier sa fortune à
Sarasin ?
Parce que Sarasin est une banque privée
suisse fiable fondée il y a plus de 150
ans. Elle est résolument centrée sur les
affaires durables et a toujours été fidèle
à elle-même. La tradition Sarasin a
particulièrement fait ses preuves durant
la crise financière. L’approche durable
de la banque constitue une excellente
base pour poursuivre sur le chemin de la
réussite et en faire profiter les clients.

Quel avantage les clients de Sarasin
tirent-ils du fait que Rabobank en est
l’actionnaire majoritaire depuis 2007 ?
Avec Rabobank, la position de la
Banque Sarasin s’est encore renforcée
car cette dernière peut désormais 
s’appuyer sur un actionnaire fort, au
bénéfice d’une large assise financière
et surtout très solide. Rabobank est la
seule grande banque du monde notée
AAA. En sa qualité d’actionnaire prin-
cipal, Rabobank apporte la sécurité

aux clients, un paramètre qui joue 
aujourd’hui un rôle décisif sur le marché
de la banque privée. En ces temps diffi-
ciles, le client aspire avant tout à la 
sécurité. Il veut être sûr de récupérer
son argent. Rabobank lui donne cette
assurance.

Vous est-il arrivé de regretter votre
prise de participation majoritaire
dans Sarasin ?
Jamais, bien au contraire. Sarasin s’est
développé de manière remarquable ces
dernières années. C’est une excellente
banque privée suisse, très bien posi-
tionné et qui croît aussi en période
troublée. Alors que d’autres banques
ont vu leurs clients retirer leurs avoirs,
Sarasin a au contraire enregistré un 
afflux d’argent frais. Il s’agit d’un
grand témoignage de confiance, ré-
sultat d’un travail de longue haleine.
La dynamique de Sarasin est impres-
sionnante. Ces dernières années, la
banque a développé ses activités en
Europe, au Moyen-Orient et en Asie.

Quel rôle la Banque Sarasin joue-
t-elle dans la stratégie de Rabobank ?
Sans Sarasin, nous n’aurions pas pu
prendre pied sur le marché internatio-
nal de la banque privée, et l’expérience
d’une banque privée suisse est d’une
valeur inestimable. La répartition des
tâches est parfaitement claire : Sarasin
s’occupe de la clientèle privée hors des
Pays-Bas. En Hollande même, nous 
invitons les clients de Rabobank dont 
les actifs sont supérieurs à dix millions
d’euros à faire appel au savoir-faire de
Sarasin.

Quelles conclusions Sarasin et 
Rabobank ont-ils tirées de la 
crise du crédit ?
La crise confirme le bien-fondé de notre
orientation. Nous opérons dans le 
secteur des placements traditionnels,
où nous sommes toujours restés fidèles
à notre devise : limiter les risques. Nous
offrons la meilleure performance à nos
clients tout en les aidant à préserver et
à augmenter leur fortune. Rabobank
est organisée en coopérative. Nos clients
sont ainsi les propriétaires de la banque,
et il est donc tout à fait naturel que nous
nous concentrions sur les avantages
directs pour le client. Notre but n’a 
jamais été de réaliser des bénéfices 
extraordinaires. Nous récoltons à 
présent les fruits de cette logique.
Nous sommes en meilleure posture
que nombre d’entreprises du secteur
financier.
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SARASIN est synonyme de sécurité

L’institution financière néerlandaise Rabobank est le principal actionnaire de la Banque Sarasin 
depuis 2007. Les deux établissements s’étaient déjà engagés dans une intense coopération au
cours des années précédentes. Avec son rating triple A, c’est avant tout la sécurité que Rabobank
offre en appui aux clients de Sarasin. « Sarasin est une excellente banque privée suisse, très bien
positionnée et qui croît aussi en période troublée », déclare Bert Heemskerk, président du conseil
d’administration de Rabobank et vice-président du conseil d’administration de la Banque Sarasin.
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Suisse

Bâle – siège principal
Bank Sarasin & Cie AG
Elisabethenstrasse 62
Postfach
CH-4002 Basel
T: +41 (0)61 277 77 77
F: +41 (0)61 272 02 05
www.sarasin.ch

Berne (à partir de la mi-juin 2009)
Bank Sarasin & Cie AG
Waisenhausplatz 10
CH-3000 Bern 7
T: +41 (0)31 560 59 59
F: +41 (0)31 560 59 79
www.sarasin.ch

Genève
Banque Sarasin & Cie SA
8, place de l’Université
Case postale 33
CH-1211 Genève 4
T: +41 (0)22 322 99 99
F: +41 (0)22 322 99 00
www.sarasin.ch

Lugano
Banca Sarasin & C. SA
Via Clemente Maraini 39
Casella postale 864
CH-6902 Lugano
T: +41 (0)91 911 36 36
F: +41 (0)91 911 36 99
www.sarasin.ch

Zurich
Bank Sarasin & Cie AG
Löwenstrasse 11
Postfach
CH-8022 Zürich
T: +41 (0)44 213 91 91
F: +41 (0)44 221 04 54
www.sarasin.ch

International

Doha
Bank Sarasin-Alpen (Qatar) LLC.
Qatar Financial Centre Tower
Level 3, Room 302
P.O. Box 24580
Doha, State of Qatar
T: +974 (0)496 8000
F: +974 (0)496 8010
www.sarasin-alpen.com

Dubaï 
Bank Sarasin-Alpen (ME) Limited
Gate Precinct Building 5 (North)
4th Floor
P.O. Box 121806
Dubai, U.A.E.
T: +971 (0)4 363 4300
F: +971 (0)4 363 4343
www.sarasin-alpen.com

Dublin
Sarasin & Partners Dublin LLP 
5 Fitzwilliam Square 
Dublin 2 
Ireland
T: +353 (01)638 0850 
F: +353 (01)661 0148
www.sarasin.ie

Francfort
Bank Sarasin AG
Taunusanlage 17
60325 Frankfurt am Main
Deutschland
T: +49 (0)69 71 44 97 100
F: +49 (0)69 71 44 97 199
www.sarasin.de

Guernsey
Bank Sarasin (CI) Limited
Park Court, Park Street
P.O. Box 348
St. Peter Port
Guernsey GY1 3UY
T: +44 (0)148 172 51 47
F: +44 (0)148 172 51 57
www.sarasin.com

Hongkong
Sarasin Rabo Investment 
Management Ltd
40/F Edinburgh Tower, 
The Landmark
15 Queen’s Road Central
Hong Kong
T: +852 2 287 98 88
F: +852 2 537 63 98
www.sarasin.hk

La Coruña
Sarasin Alén Agencia 
de Valores S.A.
Plaza de Galicia, 2-3 - 1°E
15004 La Coruña
España
T: +34 981 12 18 36
F: +34 981 12 18 48
www.sarasin-alen.com

Londres
Sarasin & Partners LLP
Juxon House
100 St. Paul’s Churchyard
London EC4M 8BU
United Kingdom
T: +44 (0)20 7038 70 00
F: +44 (0)20 7038 68 50
www.sarasin.co.uk

Madrid
Sarasin Alén Agencia 
de Valores S.A.
Calle Marqués de Riscal 9, 
1er Piso
28010 Madrid
España
T: +34 91 319 61 63
F: +34 91 319 61 60
www.sarasin-alen.com

Manama
Sarasin (Bahrain) B.S.C. (c)*
Bahrain World Trade Center
West Tower, 34th Floor
King Faisal Highway
P.O. Box 75670
Manama, Kingdom of Bahrain
T: +973 17 517 888
F: +973 17 131 034
www.sarasin-bahrain.com

Muscat
Sarasin-Alpen LLC
CBD Area
P.O.Box – 1175, PC 130
Muscat, Sultanate of Oman
T: +968 2476 3000
F: +968 2476 3050
www.sarasin-alpen.com

Munich
Bank Sarasin AG
Promenadeplatz 8
80333 München
Deutschland
T: +49 (0)89 55 89 99 0
F: +49 (0)89 55 89 99 499
www.sarasin.de

Singapour
Bank Sarasin-Rabo (Asia) Ltd
77 Robinson Road # 31-00
Robinson 77
Singapore 068896
T: +65 6 536 68 48
F: +65 6 536 38 66
www.sarasin.sg

Varsovie
Bank Sarasin & Co. Ltd S.A. 
Przedstawicielstwo w Polsce
ul. Emilii Plater 53
00-113 Warszawa, Polska
T: +48 22 528 66 01 / 03
F: +48 22 528 67 83 
www.sarasin.pl

* en cours de fondation

Bert Heemskerk est président du conseil d’administration de Rabobank et vice-président 

du conseil d’administration de la Banque Sarasin.
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La direction de Sarasin (de gauche à droite):

Matthias Hassels, responsable de la division Corporate Center, Chief Financial Officer  |  Dr. Burckhardt P. Varnholt, responsable de la division Asset Management, Products & Sales, Chief Investment Officer | 

Eric G. Sarasin, responsable de la division Private Banking |  Joachim H. Straehle, CEO |  Fidelis M. Götz, responsable de la division Private Banking |  Peter Sami, responsable de la division Logistique  | 

Peter Wild, responsable de la division Trading & Family Offices



Private Banking suisse durable depuis 1841.

Ne courez pas après le

L’investisseur préfère parfois attendre, puis monter dans le train 

 
lorsque celui-ci roule déjà vers le succès. Vous avez, par contre, 

 
l’opportunité d’investir aujourd’hui même dans les technologies 

 
durables avec un expert en la matière, la Banque Sarasin, 

 
qui pratique l’investissement durable depuis 20 ans déjà. 

 
www.sarasin.com

futur.
Allez à sa 

rencontre.




